
BASTIA jeudi 2 février 2012

Le  Directeur  M  Guicheteau  sommé  de 
recevoir une délégation de grévistes.

Le mépris ça suffit. On ne lâche rien.
 Succès de la grève et de la manifestation .

Malgré un froid glacial, près de 40 agents ont tout de même manifesté ce matin devant la Direction. Le taux 
de grévistes frôle les 50% ce qui est remarquable dans la période actuelle de baisse du pouvoir d’achat. Du 
Cadre C au A+ toutes les catégories d’agents se sont fortement mobilisées. Après les dernières péripéties 
de notre Direction locale, c’est bien le signe d’un ras le bol général.
Première surprise, les bureaux du Novelty étaient fermés au public. En se barricadant à l’intérieur de son 
bureau, la Direction montrait ainsi son vrai visage méprisant envers des agents qui chaque jour, dans des 
conditions  dégradées  font  un  travail  remarquable.  Ce  n’est  qu’après  plus  d’une  heure  de  demande 
insistante (appel au mégaphone et autre manifestation bruyante) et surtout suite à une injonction des 
pouvoirs publics alertés par les renseignements généraux, que M Guicheteau a consenti à ouvrir 
les portes et à nous recevoir.
Tour à tour, les représentants syndicaux mais aussi les agents, ont pu exprimer leurs revendications et 
aussi leur colère légitime au Directeur fort mal à l’aise.
M Guicheteau , fort maladroitement a répondu qu’il avait fermé les grilles à cause de menaces d’intrusion 
de personnes extérieures. ! ! !Personne n’est dupe. Il n’y a que dans la tête du Directeur que cette 
menace existait.
Le vrai  motif,  c’est  bien sur,  sa volonté  de ne pas avoir  à répondre et  à  devoir  se justifier  de 
décisions arbitraires, brutales et scandaleuses prises jour après jour.

• Menaces contre le secrétaire CGT pour avoir organisé un repas convivial en solidarité aux indignés 
d’Air France. (texte joint).
• Retenue  sur  salaire  scandaleuse  pour  un  agent  contractuel  (plus  faible  rémunération  du 
département).
• Attitude fermée pour les autorisations d’absences pour visites médicales notamment pour les postes 
éloignés.
• Refus de rembourser les frais de déplacements. 
• Distribution tardive et discriminatoire des tickets restaurant.
• Souffrance  au  travail  manifeste.2  agents  de  Direction  en  maladie  à  cause  de  pressions 
insupportables.
• Conditions de travail dégradées partout et notamment pour l’accueil. 
• Projets de fermeture de postes mettant élus et agents devant le fait accompli.

Devant  le flot de revendications justifiées, M Guicheteau a du en rabattre et faire quelques concessions. Il 
a annoncé que lors du prochain CT du 9 février « il  y aurait des avancées » sur certains points 
abordés. Sur les autorisations d’absence, notamment pour intempéries, ce sont les chefs de service qui 
ont la décision. A condition comme l’a rappelé la CGT que la Direction, ne remette ces décisions en cause 
même 6 mois après.

Cette journée a montré que les agents et les syndicats voulaient être respectés. Que l’arbitraire, le 
mépris, la dégradation des conditions de travail, la baisse du pouvoir d’achat, ça suffit.



Un encouragement pour les luttes à venir. 
On lâche rien et on continue.


